
Évangile selon saint Matthieu (Mt 28,1-10)
1 Après le sabbat, à l’heure où commençait à poindre le premier jour de la semaine, Marie
Madeleine et l’autre Marie vinrent pour regarder le sépulcre. 2 Et voilà qu’il y eut un grand
tremblement de terre ; l’ange du Seigneur descendit du ciel, vint rouler la pierre et s’assit
dessus. 3 Il avait l’aspect de l’éclair, et son vêtement était blanc comme neige. 4 Les gardes,
dans la crainte qu’ils éprouvèrent, se mirent à trembler et devinrent comme morts. 5 L’ange
prit la parole et dit aux femmes : « Vous, soyez sans crainte ! Je sais que vous cherchez Jésus
le Crucifié. 6 Il n’est pas ici, car il est ressuscité, comme il l’avait dit. Venez voir l’endroit où
il reposait. 7 Puis, vite, allez dire à ses disciples : “Il est ressuscité d’entre les morts, et voici
qu’il vous précède en Galilée ; là, vous le verrez.” Voilà ce que j’avais à vous dire. »
8 Vite, elles quittèrent le tombeau, remplies à la fois de crainte et d’une grande joie, et elles
coururent porter la nouvelle à ses disciples. 9 Et voici que Jésus vint à leur rencontre et leur
dit : « Je vous salue. » Elles s’approchèrent, lui saisirent les pieds et se prosternèrent devant
lui. 10 Alors Jésus leur dit : « Soyez sans crainte, allez annoncer à mes frères qu’ils doivent
se rendre en Galilée : c’est là qu’ils me verront. »

Site : https://www.alsace.catholique.fr/saveurs-devangile/

Texte extrait de la Bible de la Liturgie. Publié avec l’aimable autorisation de l’AELF.

Veillée pascale - A (I)  

La nuit va prendre fin,
nous accompagnons les femmes

jusqu’au tombeau de Jésus. 

Ouvrons grands nos yeux et notre
cœur pour nous laisser toucher par

la joie du matin de Pâques…

Veillée 
pascale

(A)

Le jour
commence
à poindre

Mt 28,
1-10



ÉTAPE  1 Se rassembler 10 min.

Écouter 10 min.

Comprendre 30 min.

‘le sabbat’ (v. 1)
C’est le jour de repos hebdomadaire consacré à
Dieu, en mémoire de la Création, dont la loi de
Moïse fait une stricte obligation (cf. Ex 20, 8-11).
Il commence le vendredi soir et se termine le
samedi soir. Il est marqué par diverses
cérémonies.

‘le sépulcre’ (v. 1)
Un sépulcre (du latin sepulcrum, « tombeau »)
est un monument funéraire construit pour
recevoir un défunt. Le Saint-Sépulcre est, selon
la tradition chrétienne, le tombeau du Christ,
c'est-à-dire l’endroit où le corps de Jésus de
Nazareth aurait été déposé au soir de sa mort
sur la Croix. L’Église du Saint-Sépulcre englobe
aujourd’hui le lieu de l’exécution et le tombeau
de Jésus.

‘ressuscité’ (v. 6)
La résurrection désigne, dans la religion
chrétienne, le passage physique de la mort à la
vie. Pour exprimer la résurrection, il n’y a pas de

termes grecs nouveaux ou complexes, mais des
images simples et multiples, celles du réveil et
du relèvement.

‘en Galilée’ (v. 7.10)
La Galilée est un massif montagneux rocailleux
du nord d'Israël. Elle est située entre la frontière
du Liban et la plaine de Yizréel, et s'étend du
Jourdain à l'est, à la plaine côtière. L’invitation à
retrouver Jésus en Galilée dans les évangiles
synoptiques marque un retour à son « ministère
public », puisque c’est là qu’il a commencé à
prêcher. 

‘mes frères’ (v. 10)
L’ange ordonne aux femmes de se rendre chez
les disciples pour leur annoncer la résurrection
de Jésus le Crucifié. Lors de la rencontre du
ressuscité sur le chemin, Jésus leur parle des
disciples comme de « ses frères », signifiant
ainsi la nouvelle relation inaugurée et scellée
par la résurrection (cf. aussi Jn 20,17).

Informations   pratiques sur le texte

Explication   de mots et expressions bibliques

« Marie Madeleine et
l’autre Marie vinrent

pour regarder
le sépulcre... » 

(Mt 28,1)

Avant ...
Le corps sans vie de Jésus est mis au
tombeau. Les grands-prêtres et les
pharisiens, craignant que les paroles de Jésus
sur la résurrection se réalisent, se rendent
chez Pilate pour demander la garde du
sépulcre.

... Après
Les hommes de la garde vont informer les
grands-prêtres de ce qui est arrivé au
tombeau. Ces derniers montent alors un
complot. L’évangile selon Matthieu se
termine avec un dernier récit : l’envoi en
mission des disciples par le Ressuscité.

Quel est le style du texte ?
Un récit de manifestation du Ressuscité.

Et dans les autres évangiles ?
L’épisode du tombeau vide se retrouve dans
les quatre évangiles avec quelques nuances
(Mc 16,1-8 ; Lc 24,1-11 et Jn 20,1-18). 
Ce sont toujours des femmes qui sont les
premières témoins de l’absence du corps et
les premières à rencontrer le Ressuscité, mais
leur nombre varie selon les récits (de 1 à 4). 

ÉTAPE  2
ÉTAPE  3

Veillée pascale - A (II)



Pourquoi les femmes se rendent-elles au tombeau de si bon
matin ? L’évangile de Matthieu ne donne qu’une raison :
« pour regarder le sépulcre » (v. 1). Ces femmes veulent
« voir ». Le verbe grec (theôreô) ne suggère pas un petit
« coup d’œil », mais une « contemplation ». L’emploi de ce
verbe nous renvoie à d’ailleurs à un autre passage, celui de la
mort de Jésus : « il y avait là de nombreuses femmes qui
observaient (theôreô) de loin » (Mt 27,55). Au pied de la croix
comme au tombeau, la terre avait tremblé. Parmi toutes les
femmes présentes au Golgotha, deux d’entre elles vont faire
une nouvelle expérience, cette fois-ci au tombeau. Une
nouvelle secousse ! Comme les femmes, le lecteur de
l’évangile est d’abord invité à voir ce qui se passe au tombeau,
avec la description de l’ouverture de la tombe « en direct »,
puis à contempler le messager divin dont l’apparence chasse
les dernières ténèbres du matin. 
L’ange invite les femmes à une double démarche du « voir » :
d’abord celle du tombeau vide, et ensuite celle du Ressuscité.
En effet, elles étaient venues pour voir de leurs yeux la tombe.
Le messager leur permet sur ce lieu un premier pas
supplémentaire pour voir à l’intérieur de celle-ci. Il les exhorte
à « voir » le lieu où gisait le corps du Crucifié, à voir l’absence
habitée. Mais elles sont appelées à passer « vite » à une autre
recherche du « voir » est à vivre, celle du Ressuscité. 

Il faut se déplacer pour le voir. Ce déplacement se fait dans
la crainte de cette nouvelle extraordinaire, et, dans la joie de
cette si belle nouvelle. Les deux femmes sont devenues à leur
tour des messagères, des « anges ». Elles portent la précieuse
nouvelle à transmettre. Sur leur chemin, à la fois physique et
spirituel, elles rencontrent le Ressuscité. Il renouvelle et
valide ainsi leur mission d’apôtres. Cette mission est de taille :
elles, deux femmes, doivent annoncer aux autres disciples la
nouvelle de Pâques, aux apôtres qui sont à présents « des
frères » (v. 10). Elles ont pour mission d’inviter les disciples à
se mettre en route pour une démarche du « voir ».
L’air de rien, ce texte est pédagogique pour les communautés
chrétiennes auxquelles il s’adresse. Il invite à prendre
conscience de la démarche à réaliser pour passer d’un niveau
du voir à un autre. La question des lieux n’est pas anodine,
car Jésus s’est incarné, il a marché sur les routes de Galilée
et il a accompli de nombreux signes. Jésus est mort et son
corps a été déposé dans un tombeau. Tous ces lieux
sont importants et disent quelque chose de sa vie et de sa
mort. Voir ces lieux active des souvenirs. Pour les comprendre
à de nouveaux frais, il faut les revoir à la lumière du tombeau
ouvert.
Et sur ce chemin, le Ressuscité se donne à voir.

Une démarche du ‘voir’

Coin de l’expert

Piste biblique

Veillée pascale - A (III)

L’ange du Seigneur
Communiquer un message est, par essence, la fonction des
« anges ». « Messager » ou « envoyé », est le premier sens
du terme grec aggelos/angelos dans la langue courante. Dans
les écrits bibliques, les anges sont des communicants,
relayant la volonté divine dévoilant aux hommes quelque
chose du projet de Dieu. Dans les évangiles, ils interviennent
à des moments importants, comme par exemple dans les
récits de la Nativité où nous les découvrons en nombre pour
annoncer aux bergers l’indice-clé pour reconnaître le Sauveur
(cf. Lc 2,9-15). Ils passent alors le relais à d’autres qui
deviennent messagers à leur tour, les bergers. 

Il faut se rendre à la fin de l’évangile pour retrouver les anges
en action, quand lorsque le messager du Seigneur vient
rouler la pierre et ainsi permettre aux personnes de
contempler le tombeau vide (Mt 28,2). Il annonce alors une
« bonne nouvelle » : Jésus est ressuscité !
Dans son annonce, l’ange commence presque toujours par
rassurer « ne crains pas… », puis il prend le temps du dialogue
en répondant souvent à la question du « comment ? » pour
expliquer le projet divin (Lc 1,18.34). Et, comme dans le récit
de la Nativité, l’ange du Seigneur invite les femmes à être des
« anges », « des messagers de la Bonne Nouvelle ».

Les autres lectures de la Veillée pascale : 
Durant cette nuit, toute l’histoire du salut est parcourue à travers de nombreux textes de la Bible : Sept textes de l’Ancien
Testament et un extrait d’une lettre du Nouveau Testament. Cela commence avec le récit de la Création (Gn 1,1 - 2,2), puis
le sacrifice et la délivrance d’Isaac, le fils d’Abraham (Gn 22,1-8) et le passage de la Mer Rouge (Ex 14,15 - 15,1a). Ensuite,
ce sont les prophètes qui prennent la parole avec Isaïe (Is 54,5-14 et 55,1-11), Baruch (Ba 3,9-15.32 – 4,4) et Ezéchiel (Ez
36,16-17a.18-28). La dernière lecture avant l’évangile est celle de la lettre de l’apôtre Paul aux Romains (Rm 6,3b-11). Toutes
ces lectures sont entrecoupées de psaumes et de cantiques. 



Savourer 30 min.

× Que provoque en moi la relecture de cet évangile ?  
× Quels sont les mots ou la phrase qui me touche(nt)
particulièrement ? Pourquoi ? 
× C’est quoi pour moi « la résurrection de Jésus » ? 

→ Partager l’une ou l’autre découverte aux personnes du
groupe.

Choix 1 :
Quel début de journée bouleversant pour Marie-Madeleine et
Marie ! Un tremblement de terre, un ange qui leur annonce
que Jésus, celui qu’elles cherchaient, n’est plus dans le
tombeau, mais qu’il est ressuscité ! Et qu’il va les précéder en
Galilée ! Crainte, joie, confusion, interrogation, …

Choix 2
1. Gratitude
« Lorsque nous examinons notre
existence et le temps écoulé, il faut
toujours commencer par se souvenir du
bien », nous dit le pape François. Même
si le mal est présent, prendre
conscience des bienfaits que Dieu nous
accorde, nous donne la force pour
avancer et nous fait entrer dans une
attitude nouvelle, celle de la gratitude. 

→ Suis-je conscient(e) des grâces
et des bienfaits que Dieu
m’accorde dans une journée ?
Puis-je en nommer l’un(e) ou
l’autre ? Qu’est-ce que je fais déjà
ou pourrai développer pour
pratiquer et vivre la gratitude au
quotidien ?

2. Dieu à l’initiative
Jésus ressuscité vient d’abord à la
rencontre des femmes, puis il précède
les disciples en Galilée, et plus tard, il se
montre aux « Onze », et puis encore à
d’autres. Dieu est à l’initiative dans nos
vies, Dieu agit dans nos vies, mais
jamais sans nous. 

→ Est-ce que je peux décrire un
moment ou une situation de ma
vie où j’ai expérimenté la présence,
l’action, l’intervention de Dieu
dans ma vie ? 
Que puis-je partager de la fidélité
dans ma relation avec Dieu ?

3. Il est vivant ! 
Jésus dit aux femmes : « Je vous salue.
Soyez sans crainte, allez annoncer à
mes frères qu’ils doivent se rendre en
Galilée : c’est là qu’ils me verront. »  Les
disciples vont expérimenter la présence
réelle de Jésus, mais d’une manière
différente, dans sa condition nouvelle.
Oui, Jésus est vraiment ressuscité ! Il est
Vivant ! C’est cela la joie pascale ! 

→ Suis-je un « semeur » de cette
joie pascale, un témoin heureux de
cette victoire sur la mort ?
Comment est-ce que je vais laisser
éclater cette joie ? Qu’est-ce qui
pourrait m’empêcher d’entrer
pleinement dans la joie de la
résurrection ? 

Prier
Ô nuit plus claire que le jour ! 

Ô nuit plus lumineuse que le soleil ! 
Ô nuit plus blanche que la neige, plus brillante

que nos torches, plus douce que le paradis ! 
Ô nuit qui ne connais pas de ténèbres, 

tu éloignes tout sommeil 
et nous fais veiller avec les anges. 

Ô nuit, frayeur des démons, 
nuit pascale que l'on attend toute l'année. 

Nuit des noces pour l'Église qui donnes naissance
aux nouveaux baptisés et dépouilles le démon

enseveli dans le sommeil. 
Nuit où l'héritier introduit 

les héritiers dans l'héritage. Amen.

saint Astère d’Amasée (335-410)

10 min.

Proposition 1 - Chacun dit ce avec quoi il repart :                                      
un verset, une expression de l’évangile. Prier le Notre Père.

Proposition 2 - Prendre ensemble la prière proposée ci-contre et/ou
un chant, par exemple : Chrétiens, chantons le Dieu vainqueur (I 36)

1 - Chrétiens, chantons le Dieu vainqueur !
Fêtons la Pâque du Seigneur !

acclamons-le d'un même coeur ! Alléluia !
Alléluia ! alléluia ! alléluia !

2 - De son tombeau, Jésus surgit
Il nous délivre de la nuit,

et dans nos coeurs, le jour a lui, alléluia !

5 - Le coeur de Dieu est révélé,
le coeur de l'homme est délivré,

ce jour, le monde est rénové, alléluia !

6 - Ô jour de joie, de vrai bonheur,
Ô Pâque sainte du Seigneur,

par toi, nous sommes tous vainqueurs, alléluia !

ÉTAPE  4

ÉTAPE  5

Prolonger la découverte avec des oeuvres d’art
(cf. la fiche des ressources complémentaires).
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